
Carte de la Gaule du temps  d'après les peuples définis par Jules 
César : les Belges (en orange), les Aquitains (en rouge), les Celtes 
(en vert) et la Gaule narbonnaise / Gaule Transalpine appelée ici 
Provincia Romana (en jaune).

Toute la Gaule est divisée en trois parties, dont l'une est habitée par les Belges, l'autre par 
les Aquitains, la troisième par ceux qui, dans leur langue, se nomment Celtes, et dans la 
nôtre, Gaulois. Ces nations diffèrent entre elles par le langage, les institutions et les lois. 
(...) Les Belges sont les plus braves de tous ces peuples, parce qu'ils restent tout à fait 
étrangers à la politesse et à la civilisation de la province romaine, et (...), voisins des 
Germains qui habitent au-delà du Rhin, ils sont continuellement en guerre avec eux. Par la
même raison, les Helvètes surpassent aussi en valeur les autres Gaulois; car ils engagent 
contre les Germains des luttes presque journalières, soit qu'ils les repoussent de leur 
propre territoire, soit qu'ils envahissent celui de leurs ennemis. 

Commentaires sur la Guerre des Gaules Livre I chapitre I /  Jules César / 58 avant JC

Bas-relief romain

Le guerrier gaulois de Saint-Maur
Statuette en laiton / 1er siècle après JC

 « Dans toute la Gaule, il y a deux classes d’hommes importantes : l’une est celle des druides, l’autre celle des 
chevaliers.

Les druides s’occupent des affaires religieuses. Un grand nombre de jeunes viennent auprès d’eux pour s’instruire. 
Si un meurtre a été commis, s’il y a une dispute au sujet d’un héritage ou des limites d’un terrain, ils jugent et fixent les
amendes. Les druides ne vont pas à la guerre et ne paient pas d’impôts.

Les chevaliers participent tous à la guerre. Chacun, en fonction de sa richesse, rassemble autour de lui un nombre 
plus ou moins grand de compagnons. C’est à cela que l’on reconnaît sa puissance et sa richesse.

Les gens du peuple sont presque des esclaves. On ne leur demande jamais leur avis. Quand ils sont écrasés par 
leurs dettes ou par les impôts, ils se mettent au service des nobles.

 D’après Jules César, Guerre des Gaules, 52 av. J.-C.



Extrait de la BD Astérix / René Goscinny

« Dans les vastes domaines des 
Gaules, une énorme caisse garnie 
de dents est conduite sur deux 
roues à travers les moissons par un
bœuf qui la pousse devant lui, les 
épis arrachés par les dents tombant
à mesure dans le coffre. »

Pline, Histoire naturelle.

Dessin d'un manuel d'histoire

« Presque tous les Gaulois couchent sur la dure et prennent leur repas assis sur la paille. 
Ils se nourrissent de lait, de viandes diverses, mais surtout de porc, frais ou salé. Les 
porcs, élevés dehors, acquièrent une taille, une vigueur et une vitesse si grandes qu’il y a 
danger à s’en approcher quand on n’est pas connu. La grande quantité de bétail, surtout de
moutons et de porcs, qu’ils possèdent explique comment ils peuvent approvisionner si 
abondamment […] de salaisons non seulement Rome, mais la plupart des autres marchés 
de l’Italie. »

 Strabon, un géographe grec, 58 av. J.-C. / 21 ap. J.-C.

Reconstitution d'une maison gauloise




